
 
 
 

 

 

  

 

Nouvelle déportation  

 
Un chef qui n’a plus pour trône qu’un rocher, 

Et pour tout royaume qu’un coin dans le maquis, 

Combien de temps restera-t-il caché ? 
OUYI TASSANE 

  

A qui revient-il de revendiquer que la déportation du Roi Adjakpoyizoun, symbole de la 

Résistance anticoloniale, soit reconnue comme crime contre l’Humanité ? Ces derniers temps, 
dans certains milieux prétendument intellectuels, d’impétueux agitateurs à l’esprit volatil  

s’échinent hargneusement. Ténébreux conclave des ténèbres, funeste entreprise aux objectifs 
malins, tout cela débouchera, si l’on n’y prend garde, sur ce qui ne saurait être qu’une stricte 
profanation d’une mémoire glorieuse !  

En réalité : reconnue ou non reconnue, la déportation d’Adjakpoyizoun n’en est pas moins un 
crime contre l’Humanité. L’on n’a guère besoin d’un décret catalyseur ! 

Au demeurant : Par les temps qui courent, et singulièrement en cette journée ignoble du 
samedi 03 mai 2025, où au « pays de nos aïeux » tout a été mis en œuvre par l’Etat colonial 
pour afficher avec affront un renchérissement de l’esclavagisme dirigé contre les peuples, la 

question qui mérite d’être posée est la suivante : la déportation d’Adjakpoyizoun est-elle du 
passé ? Ne vivons-nous pas une nouvelle déportation en renfort à celle de l’an 1900 ? 
 

Huenumadji AFAN 
A suivre !...  
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